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Bientôt un mois de grève pour le Père Duchêne et ses compañer@s. J'espère que nous ne vous avons pas trop gênés dans votre labeur quotidien. Mais là, la coupe est pleine! Nous avons tenu le coup un mois, suivant la consigne : «  ne créons pas de clash entre grévistes et non-grévistes ». Mais nos esprits ne peuvent plus faire dans la mesure. Ce n'est plus une grève «  pour plus de moyens » ou autre lutte interne de l'EN, c'est devenu un combat quotidien contre un gouvernement qui dévoile chaque jour un peu plus son hideux visage de dictature larvée : refus du dialogue, propagande à outrance relayée par des médias totalement contrôlés, mensonge, démagogie, mesures liberticides, police omniprésente. Il faut contrôler l'école : seule une minorité doit accéder à un niveau correct de culture, les autres doivent remplir les rangs des entreprises selon les aléas du monde financier et n'ont pas besoin d'apprendre à se servir librement de leurs cerveaux. Quand ils deviendront vieux, ils seront improductifs : pauvres, ils ne coûteront pas chers longtemps. Et pour ceux qui tiendront le coup malgré tout, on financera leurs maigres subsides en se servant sur le dos des plus pauvres, en puisant dans les caisses des assedic en attendant de fouiller celles des caf, de la sécu, etc. Si les pauvres survivent, ils ne doivent entraver la course à l’argent des plus riches ce qui entraîne les baisses d'impôts,  des charges des entreprises,  la dérèglementation des flux financiers.

Nous n'avons que peu de moyens, nous sommes les derniers à pouvoir utiliser le droit de grève nous subissons déjà une énorme pression, alors imaginez les pme. Les employés des autres services pour l'instant publics et de grandes entreprises privées vont pouvoir bloquer la libre circulation des profits de l'élite de l'argent à partir de la semaine prochaine. Ils subiront à leur tour une forte pression de la part de la propagande officielle. Alors il faut être déterminé(e)s, ce n'est pas des affabulations de trotsko-anarcho-gauchistes comme on aime à vous le faire rentrer dans le crâne. Il est urgent de les empêcher de nuire, de les combattre avant qu'il ne soit trop tard. Bien sûr, vous ne craignez pas grand chose pour vous-mêmes : dans ce meilleur des mondes, vous êtes tranquillement installé(e)s dans la moyenne. Si le combat échoue, vous serez restés bien au chaud. Si nous réussissons, et bien tant mieux. Bref, c’est tout bénef comme ils disent. Mais j'espère que vous n'êtes pas encore trop contrôlés et qu'il vous reste un minimum de libre arbitre pour ouvrir les yeux. Les tensions sont telles que, qui ne combat pas collabore. Il est temps d'agir tous ensemble pour la lutte la plus importante de ces cinquante dernières années.

Réveillez-vous !
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